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LA VIE D'UN PARTI 
'^t* wmitf EVACUW dd [»rtt ripubU 
tain radlOfti et radtcftl-socialisle E est 
réuai ei, i fa presque unanimité, il a 
retuaé quelqusa démisaions, donl- la plU3 
importante était celle du président mO- 
âlû du comiW, M. Lallerre, député de 
rtlériuU. DeuA senUmentâ ont liispiié 
S'ô «/U8. DaJw^, offtenlimenl de pre- 
ortdd esttmo, de sytîipaHiie d<férttite. 

affÉciueuse, pour le caraclèrc môme in 
M. Laflerre, pour sa sincérité, M droi- 
ture par/aile, sa loyauté. Rien de plus 
Suttiflé. Ceu«-JÄ raérRP« qui ne parte' 
igeaient pas lur que4(H>M-uns>^t ^^^ P'us 
tOflUsU», des pointa en discussion, la 
manière de voir d« ^. Lla[te^^e^J£ sort 
lait un "devoir, el il a bien semuié que 
te. n'était pas là une précaution oratoire, 
ÏÏe rendre au président démissionnaire 
Vhomma^ qu'il mérite, cl par là même 
Ils confirmaient le aentimenl de ceux 
qui, sans 3'ftrrèter h certaines diveriç^n- 
ces d'appréciations sur (el ou let des in- 
cidents de la politique courante, esti- 
maient possible, souhaitable et. par sui' 
te« néoessalre l'union de loul«s Its (or- 
Ces'de gauche en un grand parti, cetpi-14 
même qui avait, l'an deniiei. désigné 
M. Laftwre pour président. 

Comment un parti çeut-il se consfi 
Juer et vivra î Enlfe nommas qui ont 
Une communauté d'atpirations et de 
8«itinients. Mai» la doctrine doit-elle 
fLrc 9l absolue qu'elle constitue un tout 
précia. d'une homogénéité partaile et 
Mrtaine. sans TicrMice9, sens c^verKeU' 
vê$ poÎNti^s, SI ljM^e5 [usâem-elies ? 
Vku:UMl4'ua.ftccûriigénâral vu l'orienta- 
rioa & M«f«r«. le btK à aUeifidre, «veo 
libérH tceonJée «wt uns et aux aatres 
SlU^t-d'dn paK plqs ou moinit rapute. 
selcm »vrs t0mpwajn«nta4>i l«urs nalUr, 
mw d^i^it. fwt-it »ii*e tous obément 
à la niftwe catffence, et, parlent ensem- 
ble 4tt [Minib'lâ d4>ïrt. dciv$nl-i1s at- 
teindre, ensemnic également, et conaaa 

n^s le mot a été dit l'autre soir, el il 
est ä retenir : ne wraii-ee pas plui6L une 
longrépalion qu'un parti î 

Ouamd (ut constituée l'organisaiion 
pettliqt)««« oftAi «te taoucLi*. «Oiti^ XO, 
niité exécutif, M BWeson, qui présidait 
la séance où lurent adoptés et tös règles 
d'organiMlion et le titre 'du parti, di- 
sait ; " -Nous serons le parti-r*publicain. 
nirguU, radical el radie«!-socialiste ». el. 
par là, il entendait que répubUcains de 
teutes nuances, ceu« qui se disent sim- 
plement républucaiftg, et |^9 radicaux 
ci (es radicaux sociaUiles, aïant certains 
principe? communs, tiiii<i per liniere 
EOjidaii-e de mauÄenir la République, de 
Ia.«ndre wp« ïofte, assez'- pniswote 
pour quelle puisse, de ÎOUF ^x^ i*"^ ^ 
dérefopper davantage Aans ie wns de la 
aéniocratie, pouvaient devaient se gfbu- 
p«r, afin, dans «ne même bonne voïûnté 
'd'effort, d'étudier les problèmesque pose 
^ développement et Icnler de Ks résou- 
dre. 

Les Dfoblème« swi! complexes. On 
eTi clierchera la solution pai* des moyens 
qui pourront différer ; le Bretou ne senti- 
ra pas toujours comme IrOaecon ou le 
Champenois î le citadin pourra penser 
autrement que I homme dei ehamps, 
l'habitant de Paris ou d» la grande vrile 
que celui de la petite cité ou dé la bour- 
gade, el lea uns et les autres, Cependant, 
peuvent être, avec un« égale sincérité, de 

Bons'démocraleAet'de bons républicains. 
Un parti qui les englobera tous, avec 
iijie égale tendresse pour tous compianl 
au même Jeigré eur le dévouement de 
tous el 1 usage conscient et raisonné 
qu ils feront de la liberté, ne scra-V-il pas 
à l'imafe de noire soâiél^ eontemporai- 

■ne, où la «ollderilé de-tous s'actorde avec 
un imtlivlduahsme qui n'est que le droit 
de chaque personnalité à s'aOïiiuer dans 
.011 intérêt el dans l'intérêt de tous 1 

Il n'est pas 'de parti sans action com- 
mune, sans discipline. Celle-ci sera d'au- 
tant plus forte qu'elle résulbers d'un 
commun esprit de saeriflce, d'un ac- 
cord, après examen, discussion, stir la 
pensée la plus capable de mmer tous 
tes suffrages, sur (a, façon de parier ei 
d'agir qui groupera le mieux les bonnes 
volontés. 

un parti ne vit paF; sans une propsuicn- 
de. Qui la fera ? Tous les membres du 
parti, i[)dividuellement, chacun à. sa 
place, dans son milieu, selon les formes 
qi}i lui sont propres Une direction ce- 
pendant est nécessaire, non moins qu'u- 
ne propaganda collective. Et 14 est 1 œu- 
vre de; comités d'exécution ou de direc- 
tion. 

• La propagande flans le paya, l'action 
parlementaire, ce sont deux choses dls- 
flnctes. L'une doit être d'accord avec 
l'autre, assurément : elles doivent, du 
qioin«. s'inspirer des mêmes sentiments; 
mais les m*ier, les confondre serait une 
étrange erreur. Soumisea au mime idéal, 
etleâ ont des procédés différents. La pro' 
pagtnde générale qui répand tes idées, 
pqpolarisc les doctrirwe, groupe le« inüi- 
viflUf ei las associe dans do couimuns 
96is(iment9, re«ét néeeasairementiep mo- 
(letJÜes Inflnifiji :\n^ commandent les dit- 
fér.nce^ de lleïix. de t^mpéramentâ, par 
où se caractériser:! les régions et les 
hommes ; elle est \ la lois un« eljiver 
se. tomnie ope Sme aux manifestations 
rnubiplea et vviiei, îorie el spuple. A l't- 
VUige de C«UK qui la eondulse^il et de 
(Jeux ad milieu de qui el pour qui cite est 
faite, Lantâl pratique et tantôt doclrinale. 
visant ici les faits, là songeant surtout ft 
I idée, Su diversiW même fait son inlen- 
«rte.ft la rctva ptos *mrac9. Et M çelajeiU 
parCoLs tris facile, rien n'exige, on gciucr 
rai. pn»r que cel«soit l>ien et judicje»(sfl- 
ment dirigé, plu* de calmtetde fnafflrilé 
d'esprit, ufi» conhaisaan'cii plus précise 
des hommes et des choses, un bon sana 
plu? ferme et plus aiguisé. 

L'action parlementaire a pour 6ul 'de 
faire passer dans le* lois les idées, le« 
rfrvtrines que la propagande gé?»Tffl»e « 
re{>ai>duôi dans le pays , el^ se heurte A 
d'aulrei obtiftclnw oofn^ofle U'autres 
responsabilités. 

Un parti qui cohfofia-ftine 'ïl'faDÏ^e 
peut offrir la «yeclacle* iftegitalions 
bruyànles, la plupart du trmps stériles ; 
un parti qui laisse k :liacune son caiac- 
lAre oropre, mais en l«s harinonisint. 
et témoigne ainsi que, conscient île lui- 
Tùàme et de son rôle, il a une méthode, 
la connaît el y est fidèle, doit obtenir 
ries résultats. Le premier entre lou- 
condition de tous !es autres, c'est l'u- 
nion, La presque unaniTnilé de mercredi 
soir dit BU«2 que tcus en comprennent 
la nécessité, 

y. UESSOYE, 

Député de la Hante-Mam«. Prt-sfdeot 
de la LtgM de l'ELi»cjgiiom^ut. 

La Politique 
Ce tiue je 'disais hier des ineidcnli qut 

»ç sont prpduils à la Chambre, A propos 
Çy scrutin sur la malion ßencaux n'élait 
que la (raductwn d'un ieniwienl gêné- 
Ml >4Mi $eu manié^Ué sous un« |ai-me 
lietÊreuéc dans la proposition de H. Ara~ 
'fO, n>orii/t«n( Je régmmétkl. 

Sn sornm«. il /auJ avoir te 9&wage 4* 
ion opinion et de son vote, tl tu scanda- 
leux de voir des parlementaires, le rf- 
UiUat éiant acquis venir laire mttficr 
ig «crultn. tl avoir ainsi deux opinions 
lucces^MS, l'une pour le gouvernement^ 
feutre pour leun éiectears avec la mo- 
'diiicatiofl demandée et obtenue par M. 
Mnvo H n'y aura pf«i rien de pareil. 

Oaiilfui'ï, la qwiiion liii »oie person- 
He! demevre enticre. Lea depuiéi peu- 
IsenlUs contmver à erprimer l<ur avif 
Mans assister aux séancri ? Qui ne sent 
tout ce qu'il y a d'aiisurdt dans «ne sem- 
kUble miüiode ? Ext-<é% que. soum'. fa 
éitcustiun. quand etie ni porte fias tut 
Ues questions de prituivea, ne peu! pas 
modifier tes vues, let idées, qu'on aoait 
sur telle ou telle affairt ? Commtn't don- 
ner A son tôle h signititalion «u il- doit 
«ooir. i| f'on n f J( pai là ? 

Quand nous envoyons un repr^sen- 
'loiti au Parlement. ceii90U^.j^iiüJ^iif 
'té (lur séoncfs. el notUfûur çu \l soit par- 

au au Piihit-lionrbéfi. MU 

ble d^ rem'^dicr «ui abus ccluels. QUI 
prennent parloii une proporiion intsmi- 
sembîablc. nu dflrinirni des intérêts de 
i*dswMfaUe. , ,.^«w. 

TT?nrv JAGOT. 

itêë retrait«« dM chemiAoU 
Vani, il iain. 

-fle grT«pe''tf« )a gaeclie 4éoioonrtique et 
radteaJ« Acialisiéi réuni «CRM la prAsidonce 
d« M. Régismsn«!, vi<»«-président. 8>tl pro- 
noncé, en ce ijul concarn© lei reirailes di> 
personnel dee chemina te fer pour le projet 
de la commissien Bpéciatt.et les oondusions 
du repportfur, M. Faut Straus«' 

A là eoDunlMioft do l'armée 
La oommimon de l'armée, réunie sous 

Ift présidence de U. laatpto BeiMcb, « pour 
Aiiivi tA ct)<^u89ion générale sur le protêt <Je 
loi des cndros et a entcsdu M. MeMijpy, rsp- 
pocMor général. 

Le statut des fonctionnairea 
paris, 17 jum. 

Li commission d'admintBtrsHon généralr 
r^iinU' aoua !tt présidence de M. Be&uquier, 
a Arréie délliilUvenwnt le lexfe du pro)èt re- 
laiir Bti Blatut des ronctfonnairca. 

I.es  coiiat'ilf  rrsdniiNifllriition  comtaUnB 
par t<' gouvernement,   unt   (té   insinlrtiuB. 
Mais, dans un bul de caneikation, et sur ia 
liTOfotition de M. RibtéPe, I« commission a 
aceepié f srlide i)ui, dbas te pro^t du goa- 
vernement, laisse au conseil des mlnWrea 
la raeelié es passer outre, par décret aioU- 

|V4, aux ééotalofia du conseil supérieur   de 
nnd.diaeir"— 

. irtcel    Gel 
Mf é son icnc, JBu/fei   CM   rf'«*i^«,ooow»(ition »oMa eeii.' oc.rKii(.»n de fi_  _ 

jWdirn .r^rf. la vie partemen.a.rr   ^c ^.îif s^Än/S^crpe' ' "*'^' '" 
MMière i a«urer I, vote ftersanntUveo     u. tbtim «^oaera «on rapport 

ioiif öi.'f'iirs qu 
Upufe« tf jAii éirt retenu 4("i>^ <f*   bu- 
reaui. a une con^mis.<:i0n, fndfjt.'(/unndjdiaeipHns. 
ii s agit de chose» importante», sa piflcel    Ceitt oeoceMion s été cf-vserlla psr   la 

lESlUitUlpiiSIES 
Les députés socialistes ont, 'depuis 

quelque temps, ä la Chambre, UBe atti- 
tude véritablement àcandaleuse. 

L'aulre seniaiiie, pour essayer de sau- 
ver du ridicule où il s'était eflondré leur 
collègue Conipftre-Morel, députéeiéhcal- 
ooHectiviRte d Uzès, ils se mettaient 4 
bntiller Vtnlernatittnaie en pletfit séan- 
ce et obligeaient îe président Bribsoa 4 
se ccuvrif el à se retirer* 

Lundi, furieux de ce que le cobp mon- 
(é contre le mnrtel^i* ne« pas réu=si. 
ils se livrèrent contre 1» vénère prt^si- 
dent de U Chambre aux nwaileslalions 
les plusirrouières elles plu« irulécente.i. 

On sait^oe-wii s'est produilA là On dj 

Lff i^sulttllfü scfnfin :*uf' la priorité 
:te ^a motion Qertcaux avait.été (itoclu- 
mé : 310 voii contre el 2il,1Pouv.' 

C'était la victoire du Gouvernement 
Mais.uB certain aumbffa.dc député?, 

après avoiv ainsi assuré le toiamlien du 
cabinet, p'a^isèrent qu il* pouvaient, 
déçormaii an tonte tranqitillilé, donner 
leur vois à la inotidi Ueiléluix. considé- 
rée coriune là plus Tavoriuils aux cb/Ç- 
minois. .   , 

Ot n'éid'A pas mat iamhe : tee dé- 
putés faiuieqt ,en'CéM.' d'wi» pierre 
deux coups, i:'e!^t-i^-üire qu-'ilstronvaieni 
le moyifn de vot*r ft la tißi et pour le 
projet de résolution comliattu par le 
Oouvemeflî^ot ei pour ie CouvenUment 
lui-nOme. 

Pour obtenir ce résullaL il leur tufr. 
sait, une feis le réiultat du scruiin pro- 
'"Jamé et acquis; do se rerHlc: t la ques- 
ture et d'y rpctider tewr vot« de taçon 
qu'après avoir tiffeçyvamf ni volé ciinfre, 
ils furent portés au loOrttdtOiticiel com 
tnte ayatli'VoM poarj 

M^3 'M   BertMux fut «verH 'de e* 
rectiflcelion« qui. en' te nuitttptlent, 
i^taiefit de nature à cl\anger le régutlat 
du scrutin e^à iran&tornier en rfiinorilé 
Ja Qfia^riM qui avait ^uvé le cabinet. 

Ci «tore que «...S^vfre. député de 1« 
Martinvque, inlerpellurt la ministre de* 
Cntonip» sur des événenients de Port 
de-Pr.ince nn po«v;nl voir Ve secrétaire 
•énéral de Ta présidence, »e savent M. 
Pierre, ertftflr*? de'' nombreux' tiépu^ée 
q\^i le cousaitaiént sur les i'on=.éqii''nc.-'3 
possibles de celle niouvcUe aétu<ilton. 

♦** 
Nou^ emprtmtoas à notre exceUtnl 

CAnlrére le fledsoel. le- compte rr-ndui 
4es incidenta qui, alors, s«   [voduisi- 
rent : 

n A ce moment la nuiioriiî qui s'e*t pre-- 
narRÜ* centre la orirrlt* de la mobtn- Bt^ 
leaux eal deïKendue de ;ilO vtnx à 239 voix. 
quant k ta triiiioiit«, eiie s'est fluft «u* d« 
21« veix aa Jie« Oe 24?^ 

'■ M- ll-nri Brinson talimij quU «e pc^ 
pemwtlrn à sea coilètlue= de se dé)Uger aji> 
31 et de i"hoTMiier. de p;\reil!i fart.;i.. ö si t>ref 
iiilcrvalli ta p|ty»oiioin:e d'an vole qu'ih 
0»! émis en'ynriâite coauais~«n:e de cause. 
11 di:ii:,c- iniiiiùdiaioimnt ' opire au secré 
laira général do ne plu» recevoir d'autres 
reoliflcatiooa ; s'il »'en prodoit de nouvel- 
le« «Iles tlguivioHt, selon lusafi''. ^préa le 
tat)le&u :1ii scrulni, ù la placo bàhtuelle, au' 
Journal OIticict. 

» Celle diV'ision, porté? S la ccnnaissence 
de M, Berieaux et da ses ami'i produit uh 
vit mouvwiiert d'iiritatton. Aussi a pePne 
l'ordre d« jour de la prochaine séanee vienl- 
il détre fliû que M. Berleaux bandil ô \t- 
iribüne pour protester eonlre lottiltide du 
président ; l'eXtrerne Rarictic applaudit a 
tout rompre La ftaucHe et le cf nire p.'Ole~. 
tf'nl. Le iumulle est & «on coml)le. 

Ef même sT les socialistes, Sans la co- 
lère de leur espérance déi;ue, ne la trou- 
vaient pas légitime, avaient-ils le droit 
de se livrer à Ja manifestation hofiteuse 
à laquelle assistèrent les personnes enco- 
re présentcb- dans la salle, el parmi elles 
des étrangers l 

Comme le dil le Badical, ce fui une 
Ecène vériteblemepl éeçeurame. 

M. lïcnri Urisson est. certes, au-Hes- 
6US ck'3 bjsses injures de nos grossiers 
sûciaivslea D^ semblables ignommi«» ne 
saofgienl l'aMeindre, el elles ne tonl ]iie 
déshonorer leurs aeleure., • 

Il n'en est pas moin« néeesseire de 
dénoncer à lopirûoi» publique cette-eeii- 
duitc scandaleuse de gens qui se posent 
en grands réformateurs. 

Us devraient bien commencer pat se 
réformer eux-mêmes. 

Geofges BOBERT. 

uiiiiEKnKniiK 
Les secoupt. L'év*luation 

det pertes 
Marseille, 17 juin. 

On te plaint que l'organisation des ae- 
coorg Hf. fQïso lentement dans lespay» ■'^- 
i4str6d. 11 yji ciicuro UAS^nlmiies de (aim!- 
l*s qui aout ä''ii.s uün. liicr, û b^luji, üQ iai- 
so:l évacuer dcs'-ftiiïlsiwa qu>Mt?n«eiit rui- 
ne ; piiiii on n uvnjl pfts prtivu où passe- 
raient ta nuit V» psavrc« gpn^ainiil jc^éa ^ 
I« ruo. Dans ct'lle ville, les défioj-; sont con- 
,&|d(^rnhlo«. M MoiiriéB, pr^^sideni é*' la So- 
dé^ des Aii-tiilecU'i des Bmiclies-tJu-hhône, 
qut a visita Salon, a déefaré -jw, si le« mai- 
sons de ''ette loealil* avuicjit et* fei (ûrte- 
rtènt Oftranlées, surlnut diuis la viMe neJve; 
r'ç^l mjVlles «witwil «é etjnslroiU* ave«-«r 
ilrnuT9l4 matériaux et sRäa tenir mmpte d«è 
rt^p* (te fart I 

tiennes pmirirs dont le «ol nrhjurtnt ' o's 
pas re<,(; urne preparatio» suffrsvtnuieat rt!- 
Bl^lanIe. 

On a iiigmonli^ l'eflectil d's soldats du 
gt:nie dai^s kâdivcb villufs. Ces nujitaireg 
mell.nl uW«^rnéFlak«'ift';suArJ«s*cu- 
ftlé des tiBWtfTnts: eif (ftÄtmnt lés pWts do 
mais iiuL n'.«Uù.c&iit .d« ti'ir^bcr, et fln .dt:- 
Mlavaiit.lfs rgi^det-«Miras et.4qa^Ame 

Lei _ , 
ofnl-* loufltiormpr-sms la diriciioit <ie lur-, 
el.iiorte en i;bci <fu «iMix.lcnv;:i'. r^ sÀrrioe^ 
•M Tait par dnt j^roupj-- d-; tfc^^ où rjnalre 
■rtents voyeJs qui re*,'Divtm dans tes mairie» 
It-i li-H^laraliorts de^ pfoprittaircs et de» tia- 
bitaiifâ. 

A mesure que tes déctar&tior*} se produis 
'F«nl. on tD8crtk sur des éla'.- qui sen'iront 
tte baâP ä l'Hvaluati'Mi toUle do^ iKrto« : I* 
le numéro du plan coilastrai SOUS.IO^HHI est 
ipa« nie la propni-té ; i' k nom d^a"j^reprM*- 
tcir««-: 3' » Qilure et la valeui de | inuiMU' 
Me '. i' !e müulan' des dq^Alsi^uliis por let. 
ir-euWcs. ia)nseuMe& el ri^cil'ea. 

Les hahitMis ayaat à Utt^ des déclara- 
tfOM rlpniflUll ea eraftd aatfibne^ux OSd' 
vocatloDfi qu'ils ûBT reçues, de sarlu t]\iv 
dnns iPOis ou quatre ioors, nu #lu^, on pov- 
ch évoluer le uicHDlanl des perles provo^vca 
per le colacl; 

!H(te sur la marine 
Paria, 17 l'iin. 

M. Alfred Picard, ministre de la marine, 
û coQléré ce maUn avis; M. CWmeneeau a« 
sujet de l'incident soulevé nar la coinmis- 
.Bion d'rn.niéte de la niarine relativement k 
M. Vitipiie. 

La lellre écrite pnr la préaident 4e celle 
commission au ministre àe la marine se 
l)orne a dire quil résulte des d^poailiona 
faites devant elle qa'il se pourrait que M. 
Viltone eilt en sa possession des papiers 

i nu ministère de la manne. En consé- 
quence la conunis^toQ demanda que M- Vit- 
tpne soit inculpé alîn qu'une pcfcioiùltoD 
puisse élr« fail« CIMZ lut. 

n vn èire f^<fi<iè à l'égnrd de M. Vittf>ne. 
ancien chrf du secretarial de M. Pelletim, 
dans les imiiues lonne.^ legales qoe ct-llea 
employé« vfs-A-vis de M. Dupont, directeur 
'   Ciittincl dt M. Tl.umsûn.' 

i^lMfiillgiiil^^ 

I l€ 'Jenionde «u tjurr^u 'le iQ Ttiambre, dit M 
Hfrt-au.x, qti! rwratt hr,rs de l>jf, •>■ vouloir bien 
UiIç«€T se prcaiiire oe^niMThji U^ wcliftooLons 
<le \ü^t, comme ida s'e*l IaK dans les ttro«»- 
liinc- Il II !.■■■: eures. 

■ [U?Qu<.i)Up lie no» cpIl^Bties oni mal cotiiprl^ 
I^dna du vûle sur ia pqj,nw en tdveur de nion_ 

. A I tiou-o qu'il est. les rhiflre* du scrjim 
fOM d«|« M'sUcnMot moiffflds. ie dHUimU qM 
le bm.Mj \ü\^se h ceux qui citt citnaïU-uoe er- 
reur U (aculU ■!• rei^^Uiwr laur vul« t. 

r. M. H   Brissor réplique : 
• Il n'est'vas dits^i^ra «''^rttidrr :a pu-ale stir 

un 9uruttn Je Is Cliûmbrr 
• J'aJ(Kiiê qi» le droil de MdtiHer stm. vote ne 

résulte doui:un nriicle- diwx.>Bl«men!. Le ^LI Jlin 
»era ineer« tel QU U résuft^tus bulttUna kouvët 
daiB rurAe >, ' 

■ El, ûprfa avoir foil ertie ééclaraltoD. le 
président lève «wnédhUe-inerrl to séanoe. se 
ouvre el quitte rapidemenl le fauleutl pré- 
sidentiel. 

■ Alors «'fat âéroiilê «n apèdacle /écœu- 
rant, indigl^*- dune Thambre française. Des 
bancs de fetlréme gattct>e SMl partis ùem 
crts de tntlies wrles. des vticifêraiions. un- 
pr^calinn», inveetiveg, aposiropbeä A l'a- 
dresse do président qui Tenait de rommet- 
tre ta feule de vouloir fairw raepei-ief .!*• ré- 
qfcrAent. A oas cris se aont m^lw d»3 bniita 
de pupitrea el aussi des coupe de aittlats 
atndenlâ et soutenn eai laislMent un va- 
carme enroyat>le. i> 

*** 
. S'il est un homire respectable el res- 
pecté de ses adversaires mx-méniet. 
c'est htrn le vénéré Hfnn'Brisson 

II n'pît personne qui ne s'incline de- 
vant celle grande figure de républicain, 
qui. depuis un demi-siècle offre le spec- 
tacle d uiiie carrière polilioue impocci- 
ble, d'URC unité de vie et aune probité 

earactére qui défient toutes tes atta- 
ques et que n'a jamais effleuré le soup- 
çon. 

SI' Henri Brissmi a pris la décision qui 
a si viotentment trri^ les socialiafes, 
[:'pfit. on peut en être cerlaW, qu'elle 
élattjusl«. Il n prise diii>8 toute l'impar- 
tialité dt sa eanscieaec dans 1« Ituila^ 
coBoti>tioit Qu'U ft de wn devoir. 

A travers les ruines. Châ- 
teaux tremblants 

.A Eguilles, tu lou( da vieux cbftk&ij oc 
tu ni plus dfijuul que par un miracle 0 <>qui< 
HLre. L-e soi sur lequel prenncnî las« l'EtJli' 
^■1 et la ttiALenu matiauo d'3 aoluiHé, pnr sui' 
',e de raflaisSfTTnt'iil ilun rnur d« soulèuc' 
meni qu'il faudra ttav.r ou rcponslrulic 
dans n pt^s Bref (MäiiiLetttof^lalMpUb- 
lion Cil SI grand que les tiabilaiilâ couchf'nl 
dnns la csmpogno," comme d^nio,iri emi 
du hanif H'J O-s Avocats, ttonl presque toutes 
It» nmisone ont éli iéz'irdéeî,    . 

A Vc-iiérfi?*. le clocher est loniBe. c) lout 1» 
^^.ilt du village est en tuines il taijdra \( 
reccMisiruTre A Piivricaril. l'iVolc est tort en 
dommagéa A P^jn'lle?, les ùi-g&là sont 
rrûiiiaimiiortaulg luon fie croyoil. Au Pu; 
"iinle-Rtparadc, la nuiisun Adrv.n Latil. s 
.-ée sur la promenade des Pialaneg, qui & 
Wé tàrtmtrt étirtrflïée IWï'îTdn.-TWUPe* n 
Ht dL^molie pnr les suldnts du génie. 

Or. avait queline pc'i néfflif^'é Peliflsanre 
dors l'orROîïi^ntie:! des sccourfl, par^e qu'il 
n y rivai! fpie dcuT morts dan-; mTwçimnne. 
On'iuàit clTi (lu- ce vUlajre aMiit motn* 
souffert que Bngnea OU Beint-einnal. Or, 
lee'd^is V ^nt sarra toéta mofh.^ oppa- 
ren'«. rrmm wtr imporHawt esl IT*S granH«. 
P™jr ijcarter Krot tîaii*r tfaoeident, on a 
dU faire éeÉsotiRef lii\i>|Mat des BniaoDfi et 

Le slocher. do^el cinq mélrae de 
[E. iieche se sont dStasiiés, menaoe de tom- 
ber < I) penche ver« le midi «l il faut aou- 
ger a le coimotidrr #i on ne v*in le voir 
¥ abattre pruchainemsat sar ks maiaofM voi- 
emes, 

Legwtil boveau de Lat>afben. ^ué sur 
la routo de Sainl-Cannat a Pëlissamte, a élé 
presque enttèretncot détruit- L"« tkabilaula 
colnitent au milieu de« champs. 

Un jtail comment tut déiriiile'la commune 
de VefnégilM : le vieux «hileau, perchA sur 
un inmiensp routier, s licrou!.! ; chateau i-i 
rocher roulèrent sur les maisoQs ei démo- 
lirent celles que 1» tremblemea* de lerre 
avf^it laissées intactes. Beule, la mairie, ju- 
djéc sur un rbcher qui borde la route, n'a 
pçj éti trop éprciUTc ; on la Coiisen.'era 
apt^ lui BVOir tail subir lea réparalions né- 
cessatrès. H'autr^ part, une ineilfe maison 
inhabttée Uepu,-;: vmg^ ans *'cause de «tv 
Vétusté, n a pas Élé le moins du monde Wu- 
ehée. Teutes les autres matsont'som éém»- 
II« per les «>M«l,i d« génie. Ilî ont en par* 

aiooD inhabitables, du moins dangereux au 
coa oil une oouveiie secousse ee produirait, 
flït-elle beaucoup moindre que ta première. 
Auem nombreuses sont Its lonüUes qui s'eo 
vont, le soir, coucher soil eoas une tente, 
soit a l'abri de hangars ou de petite caba- 
nons, h la campagne. A la hâle, les murs 
el les cheminées ôcrirutés sont peconalniit» 
par ceux qui peuvent 1« Csira : les siotslr^a 
qui D'ool pa« d'argent attendent, eux, ta gé- 
néroBité du public. 

A PertuH. depuis mardi. 1« icmpa est cou- 
vert, nienBi;&nl, et (ait c^iodre pour les im- 
n>eubles endbmmagés. 

Stockholm, 17 juin. 
On Iflégliophie d? Heltiingfora : 
L» irolnh:ott)Tii. aswiA \ bord l'empereur 

d'AJlf-moKm*, i-8t ainv': »'-^ matin à neuf Uau< 
res qiiarant«-cinq avec les iiavires qui l'aa- 
rorteut, a t'eotitoil oi est ancré« leacadre 
nittï». Il a 0<é saJué paria»   aaairaa   dr 
VW^.-mLM*istiJt MiiMkkJLiaHriHir 

» n ijiin. 
J.i*:,   

ycrM^Lett - ■ ^  
La (Toa'tfmne audience s^Vné p# U dé- 

--^nion du pemtre ErïM9t Vtâlalte. orve« 
""    ' ■    iw à éfctiaiÉMiiO 

SI Q'éi6it htnuc t St awtir ta«sitia*-aaa 
ttMaaft4é*ewt lOM- 

qua l'hypoUJ^as d'ua nsaSMifsi Iw (artiae. 
gàa dans la maiMn, eH« eat aaraet^risée par 
'Mparofcs du'maître dilatai : «.C'est ça qui 
çi /erail une oAaire ! « 

Un entend successivement IL Paul RaiD- 
ifci. frèrt! de Mme Retn^.et ptTf du jèoaa 
Itaïqua et un ouvrier de- dix-s«pt,ans, Aoèa- 
mè Paol Perrei. amt de IZourtcisu 

OluHCi rîicnrile qu ei. cufiipafnti« dy Jeàat 
v«iffi de cjiaaubre il u fait i« («le le U lat^H 
let, ^ 

Courtois Myait («luours avec ée l'or, 1 o« 
<le«x renomritepeiu «es femntes d« mofissa^ 
ItaèPoSv et Couptoia dwna Tiagt IraK« fc 
Chacune j      ■ ■ 

Oueattomié sur ia toeree de cet acgant, 
Cmjrlois lui dit . << C'esi le fruit de me» eco- 
naniiesv i> 

ûe entend «nsaile M. Paris, tnallrè éltfr- 
icl. présidL-iii du tiymitcat ^e« gens de mai- 
son, leciuel donne des détails suc la (»fao 
dont Renard exfoliait el terrorisait Isa do- 
luealuiues qui i>e sucoédoieol dans la mai- 
son de M Iiéinv 11 laiiajt partir loua ceux 
qui lui déplaïaaieiiL 

VOICI Mine Atari« Rousseau, mère de Mm* 
Renanl ; M. Kinstwurg. négociant, qui. pen- 
dant ciiici ans. eut a son servie« lea époux 
Renard, mais n'eut jamais le moindre repro- 
olie 11 leur adrewaer : M.,Albaad. iuge dins 
truc lion. 

-M* Lagûs?» dr>inmari&r'#a? s'opposer a 
laiidition de ce !iin«i*lrat. sous prét«.\t( 
qu'il [\ co;iitu (I- I i|fl<jjre Iprs de la prepiièn« 
instance et qpiT ne l9t pfLâ cité oeSmTiilia 
riuir d'assisos de la Sefile.'Nflfmmoinq ft 
Unit par a: plus s'opposer à ce tèmolipiag*. 

U président queaUoBiu M. AUMMI I 
le rupport des docUurs Vibert «1 B«l|]_ 
zard, médecins léfiiatéa, dont il fat qiiMti«|,r 
hier, au cours de t'audienoe h huug aot ^ 
qui avait Irait a une pArtteolahté abonné 
relevée sur l'analomie di Renard. 

U. Albane} a/firme quîl s'a jamais cooh» 
mis une iodiacrélion à. es sDjet, et qua p«a 
suit». Courtois devait bien la cMUialtre tveaJ 
d'être arrék^, ^^ 

[Voir la suite en DERPflBRB HBVngi ', 

Li réNriçiMMiéi^ 

Après le cSanoetiar. Mfiyda»'> L 
d'Elat-a la (résqrerb. a T'1 iaftHà* P<>>it 
justifier »es p^Mwiailiöns, Il & OIT IMMM^ 
mmt. au sujet d'un drud d'admission à h| 
cote des valeurs mobilières ; 

L'e\4^inple de li Frnnûe.iiç peul en âuoate ltf> 
, in nous amener S luFoduIra qi OroH '*'Mir'l^ 
sJou a la cote   liji Fronce an a etet^Mifë **- 

ir« âart, 1«3 ouniüttoo» ae sor" —- ' '— 
en FVanr« que ehei nous. Le i 
Kulu «gaisBisat. UQ donnoagi coosMér— 
do nmpAt   \jt mloisln français das 1 
rejeté cet Uiip6t sur l admlastua a lacoll    ^ 
a déposa sur le bureau de la Ctiaäilre I 
diDipùl ujr te revenu. La matârltt du l_ 
meni franjEOij «est ralliée A J'op&ttB 4»,J|L C 
leiix. Il fnut a^uuler S «d quaq Fraace.ti'^ 

cbiQp 
uuixit. !• jument où -la Franca 
dKll d'adon&iuon ù ta cot« est lU _ 

aion caüft* la Sov^. waî». U aso estl 
iuBtiOé.   Cet wapu atteint non sautoL 
BourM, luais l'iiMUstrie et le comintrca. 

Ensuite, M. Sydow a juatifi« Us f  _^ _ 
ti')t>ii du gouveroement au sujet de lliiiffll 
9ur Jâï succeseioa».' .- ^   ;_ 

Ls Pr«M# ailMMfltfâ 

«Ser ait la volsnié sTl« tane-KalSii 
Ititie avm Jtt iMisf iisiiaa < _ 
4H-tt, le pham^MUm m,mnm0 h 
n'a^ias «MWa »ulaglftlfc èfim 
Il ne Stirafi pas Itonnant que tout ti 
de la oémiisioin, il se coniidérit éL- ^, 
me ta malUt de la aituatiw. »jUk •'«néi 

,Zri<itii9 c«nsi<lèr» * que U.c«fisiMnee 
'giqu* de certaines dAclaratiMis m eSiAMW 

1..., . Jas «Oft' 

kn«, a« veil Ht» 4* r^orçM H3^^ 
iBspMjralef «aaesMMne '«f d'wie» 

ii excluerait las tibéreex-a^ 
L-agrareeftae. Taeos sT" 

fiait qua aea iMé» M wBi 
ebaiäelAv, ftMia «u» I    ^ 
pas mndiOé leur .poiql de VM 
d^ietfirtjtseil^" — 

On 
Ssves 

'oomwe si elle craicnait de \Tir 
valeurs tai|alir. .< Cèst un täjMl   _ . „^ 
'ivoc les libéraux, a'écriert-^le, el on ativ- 
Ussmisnt totKliant, sux coqearvat« 
rapprocher de iMMvaau tes dmx i 
de raneicnne majbntét Cast en néa 
un'affrrtm eu cftitre. • 

Ve Voncœtts ne relève p;is oui 
l'uivitalion que le cbancener a ic^ 
eociolisles d aider au vote de lia 
suecassieas. « Le ofaavolier. 4iul 
ctimlMllaiil pour cel impC^t, a (._ 
sfHKieu« d«"-cocvrir sa retraite, 
tancoliqiie disoepum parBte.*ait é(W sa prtH* 
pre oraison funèb«. » Mats' il ajotite i" 
'I Toiil semble donc faire prérair un frtcwiû 
»b« dt-a agrarieoa, a poûins qu'au il«n^ee^ 
namaet t'appoeiliaD des tnaasas ne laeneC 
leur nrraolirr leur proie. » Serait-«* ina i»» 
dleatlon a roi^reace du eMmcetier 
rappelle que plusieurs députés s« _ 
n'ont pa5; càe.né tenps Intentions de 
tipittét »oi Us a^tccessjoDs. 

■   re-te Üie abattu  reRti5<c,  àon 
pan de mur . ils dénafl'ni Un ni«»,   dotit 
otrlainas sont emplies de d«coriibr«a jusqu'à 
la haotew du premtar étage  Ils déb|«ieront 
ensuite las cultpres  Et quand ils quitteront 
(• pays,  if ns rester«, nen d« c« qui fut 
.■Vaméguerfï 

A Jauqtiea al à Saint-Paul-let-Durance, 
l«e ùCDles o«l beaiMoap eouffer* A Malie- 
mftft. presque  toutes lee uaisons ont été 

sa, et Isa lüiPisi s'aeeu - 
«et i»ur. «s pviat dena*« I« 

Travaux pàrfemeataireâ 

La jreviai LA SEANCE 
M  lluirk« SKMsaz. vict   présèdenl, prMl«. 
M Ruau. mtntbir» et l'agrioullnr« dep«ae «as 

i<«m&n<la d« cr«dii pitur I« paritcif.'iion da.tir 
Fritie« S lewueMwo mtemaltonal« u« VMn«. 

L.« prwjt.-l est rMivojM à la «omiHiMtDO dtt bud- 
get 

La tKtdat ayant Moranibt. la hmllla^ qut «al 
iluia un« prvCoad« iNisire, • racti «^ laut «k 
peur tou* un secteurs de MO frincs. 

Si ce siitdat avait W seu^«DeDl bWet« «I quH 
piti mir^wcu «a fwèaal un BMiBbn. fl «mit 
eu dn>it t une paMa -^H^idn da plusiwurs eSB- 
MirH^ de franr«. 

K II V tût sgi d'in lïav«iit«ur anuaalfat la tot 
il» iH'Js wr )(>s afcltlvilfl Ju lrav«it kU ««t valu 
r&IicKoti'oii dune retriul« basé« sur I« ctU/fr« 
d« son sot.'Ure Eslie S sOO rrqnas que tt TIC d un 
soldai est esthnée T 

'ï™':; iswJPi 

jMKM par       _ _       „  
«é« au mlBisttn Cmi a la4ala d»sg  
11106 qu» la secmirs dost U a »ris a SM accord«. 

:1« trù» Mvàr« est 

- ,   .    .^-  . un accidtnl 
le »«rvlM «einmaMs pmäämM 

»t qu« « ssotadSfilK ffuD 
ten«* h DIM indemnitejiue **t«f ne pëa««nl pr*U .- _ _ „,_. 

■t la nun ««t due h un accident .sureau «Ha 
'—rvtes-" -"^- 

taMa. itil 
«vMantnant ne taeoa« Ma nfi«t 

:iif«WJt7rffiâu'iœ 
- ^^ '- ~«ife fll tu travaa ss sut mis 

tarer M pnM qui readra, «ti 
cas, ta loi de MN nr le« MCtdnHs du 
an4lcswa m «• qal noaeEttM Ma sot- 

otisstfiieiicaa'iisnéi%ntr4«^^«iB ^a doaaes^MVs 

H. Arasrt- - tA «t&UsUquiB officielles d* 
œonlrent U oontnürs. ~   '"• 

■. Afàar«. - C» sont poartaatsl)«» es*« 
«Mit a« baae S tavla la «BcasMntiiUo» «s«^ 

pêinTjVi 3Raa çitftoe&, 

fmtt aemSSikwS ôtk ét^tamm < 

M. a. laaiiai. - H% pnin pas pser ._ 
J'^ Mu4H <9Ui qwailKio Bo» pas daâs dsa i 
(Miquca. aials dà^ls rSaltti et l^Mb «| 
iiTAiviï que Toas ntUs «rMr, 

Peipsnéëi «tn lemhas (Fouvrian si 1s 
d» )s vM s MM». -Vow «auaarei ' 
» Vatf 1s mill, - cm ia 

dtai I0u«t la Pmes. ,    , 

•Sr telMMi n» r ' 
'     I.» «Mill.« «M 

.^       ^^cill»««*. *    ■ 
»un     '- ' 


